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                Une chouette blanche
            

            
             
                L’hiver est là. Un matin, l’île aux Dragons se réveille sous la
                    neige. Cham et Nyne se précipitent dans la cour avec des cris de joie. Leur père
                    doit se fâcher pour qu’ils rentrent prendre leur petit déjeuner.

                En finissant leurs tartines, ils demandent :

                – Papa, quand on aura nourri les poules et les cochons, on pourra
                    aller faire des glissades sur la colline ?

                – Oh oui, papa ! S’il te plaît !

                Au royaume d’Ombrune, la neige est rare ; il n’en tombe que sur les
                    pentes des montagnes du
                    Nord, et presque jamais sur l’île, située au large de la côte sud. Antos se
                    souvient que lui-même, lorsqu’il était gamin, adorait jouer dans cette belle et
                    froide poudre blanche. Prenant un air faussement sévère, il objecte :

                – Vous ne deviez pas travailler un peu le calcul et l’orthographe, ce
                    matin ?

                – Oh… euh…, bredouille Cham. On aura bien le temps en fin
                    d’après-midi.

                – C’est vrai, renchérit Nyne, la nuit tombe si tôt, en ce moment !

                L’éleveur de dragons éclate de rire :

                – Allons, je vous taquine ! Pour une fois, je vais même m’occuper de
                    la basse-cour et de la porcherie à votre place. Habillez-vous chaudement et
                    filez !

                – Oui, papa !

                – Merci, papa !

                 

                Emmitouflés dans leur pèlerine, des moufles aux mains et une écharpe
                    autour du cou, les enfants escaladent la colline. Ils tirent derrière eux une
                    planche à laquelle ils ont
                    attaché une corde. Sur cette luge improvisée, ils entament une folle partie de
                    glissades. L’air est si clair que leurs éclats de rire résonnent aux quatre
                    coins de l’île.

                Au bout d’un moment, ils sont hors d’haleine. Les joues rougies, les
                    doigts picotés par le froid, ils se laissent tomber au pied d’un arbre dénudé.

                Soudain, un bruissement d’ailes attire leur attention. Ils lèvent le
                    nez.

                Un gros oiseau blanc vient de se poser sur une branche basse.
                    Inclinant sa tête carrée, il les observe de ses yeux ronds. Puis il lance un
                    drôle de cri : « Hou, hou ! Hou, hou ! »

                – Qu’est-ce que c’est ? chuchote Nyne.

                Ce ululement a fait courir un frisson le long de sa nuque.

                – Ça ressemble à une chouette, répond Cham. C’est bizarre, je n’en ai
                    jamais vu, sur l’île.

                – Une chouette ? Mais… je croyais que ces bêtes ne chassaient que la
                    nuit. C’est ce que j’ai lu dans notre livre sur les animaux.

                – Oh, ça dépend des espèces…

                « Hou, hou !
                    Hou, hou ! » reprend l’oiseau.

                Il agite un peu les ailes, cligne des paupières et s’immobilise, la
                    tête penchée de l’autre côté.

                Nyne se relève avec précaution, pour ne pas l’effrayer. La petite
                    fille est intriguée : la chouette a l’air d’attendre quelque chose.

                – Qu’est-ce que tu veux, toi ?

                Nyne a parlé tout bas, comme pour elle-même. Pourtant, le volatile
                    semble avoir compris. Il répond doucement : « Hou, hou ! »

                Cham se met debout à son tour. Ce qui se passe là n’est pas naturel.
                    Cette chouette sortie de nulle part, aussi blanche que la neige, aurait-elle
                    traversé la mer pour voler jusqu’à l’île ? Cela paraît impossible : la distance
                    est bien trop grande. Les chouettes ne sont pas des alcyons voyageurs. Alors ?

                De nouveau l’oiseau bat des ailes, il se secoue. Et un éclair argenté
                    s’allume sur son poitrail.

                – Oh… ! fait Nyne.
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                La chouette
                    porte autour du cou une mince chaîne, à demi dissimulée dans son plumage. Un
                    petit cylindre de métal y est suspendu.

                – Un message ! devine la fillette.

                Lentement, très lentement, elle tend la main. La chouette ne bouge
                    pas. Les doigts de Nyne touchent les plumes tièdes. Derrière elle, son frère ose
                    à peine respirer.

                Lentement, très lentement, Nyne saisit la chaîne. L’oiseau l’aide en
                    baissant la tête.

                L’instant d’après, la petite fille tient le cylindre entre ses
                    doigts.

                – Merci, belle messagère ! murmure-t-elle.

                « Hou, hou ! » répond la chouette.

                Et, d’un coup d’ailes, elle s’envole. Les enfants la suivent du
                    regard, jusqu’à ce qu’elle ait disparu, blanche contre le ciel blanc.

                – Elle se dirige vers la mer, constate Cham, troublé. Elle ne niche
                    pas dans l’île. D’où peut-elle bien venir ? Et qui l’a envoyée ?

                Nyne a déjà
                    ouvert le cylindre. Elle en tire un mince papier enroulé, qu’elle aplatit avec
                    soin contre sa paume. Elle distingue alors des lettres minuscules et observe :

                – C’est écrit à l’envers. Rentrons vite, Cham ! On va avoir besoin de
                    mon miroir.

                – J’espère que ce n’est pas encore une langue incompréhensible,
                    grommelle le garçon.

                Abandonnant dans la neige la planche qui leur a servi de luge, ils
                    courent à toutes jambes vers la maison.
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                Un étonnant message
            

            
             
                – Papa est dans la bergerie, remarque Cham. Profitons-en !

                De nouveau, les enfants préfèrent laisser leur père à l’écart de
                    cette histoire. C’est à eux que la mystérieuse chouette blanche a apporté le
                    papier. C’est donc à eux seuls que s’adresse le message.

                Ils grimpent en vitesse dans la chambre de Nyne. Celle-ci tire le
                    miroir de son sachet de velours. Chaque fois qu’elle le prend dans ses mains,
                    elle se souvient de messire Damian. Le plus vieux des dragonniers lui a remis l’objet, que lui-même
                    avait reçu de Dhydra.

                « Notre maman… », songe-t-elle.

                Ce miroir est l’unique lien qui la relie à sa mère. Elle était bébé
                    lorsque celle-ci a disparu ; elle n’a d’elle aucun souvenir. Mais, quand elle
                    utilise cet objet, il lui semble sentir l’esprit de sa mère palpiter en lui.

                Tandis que la petite fille tient le papier déroulé du bout des
                    doigts, son frère tend le miroir. La surface de verre réfléchit le texte :

                
                    Enfants chéris,
                

                
                    ne montrez pas trop vos pouvoirs ! 
                

                
                    Les Addraks vous détruiraient.
                

                
                    D.
                

                – Ooooooh ! soufflent Cham et Nyne d’une seule voix.

                Le sens de ces deux phrases ne les a pas vraiment frappés. Une seule
                    chose les bouleverse : ce message a été écrit par leur mère ! Elle seule peut
                    les appeler « enfants chéris ». Et ce « D » est l’initiale de son prénom.

                La gorge serrée
                    par l’émotion, le frère et la sœur échangent un long regard.

                – La femme qui vient voir Otéron, le nicampe, au Château Roc, murmure
                    enfin le garçon, c’est maman !

                Certes, Cham l’avait compris depuis longtemps, depuis leur passage
                    sur l’Île-Qui-N’a-Pas-De-Nom, depuis la nuit des élusims, même s’il n’osait pas
                    y croire tout à fait. À présent, il en a la certitude : Dhydra est vivante !
                    C’est elle qui leur a envoyé Le Livre des Secrets ! Et
                    c’est elle qui…
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                D’une voix
                    hésitante, Nyne demande :

                – On le dit à papa ? 

                Cham secoue la tête :

                – Non. Pas maintenant. On ne sait pas où elle est, on ne sait pas
                    pourquoi elle a disparu. Ça va le rendre fou. Essayons d’abord de percer tous
                    ces mystères.

                – Oui, mais comment ?

                – Je ne sais pas, Nyne.

                – Moi non plus, soupire la petite fille. Ça fait beaucoup de choses
                    qu’on ne sait pas…

                Soudain, Cham se rappelle les mots du message.

                – Les Addraks ! s’écrie-t-il. « Les Addraks vous détruiraient. » Ils
                    ont déjà essayé ! Rappelle-toi la tempête maléfique, quand on est revenus de
                    Nalsara, après les fêtes royales ! On aurait péri si les élusims ne nous avaient
                    pas protégés. Ensuite, la strige a voulu m’enlever, il y a deux mois ! Par
                    chance, les dragons sont intervenus.

                Cham songe :

                « Et ce sont encore ces deux mots mystérieux qui ont fait fuir la strige : horlor gorom. Je me demande ce qu’ils signifient… »

                Sa sœur continue :

                – Tout de même, je ne comprends pas… Pourquoi notre mère écrit-elle
                    qu’on ne doit pas montrer nos pouvoirs ? Quels pouvoirs ? Darkat en a ;
                    Isendrine et Mélisande, les magiciennes, en ont aussi. Pas nous.

                – Nyne ! Tu communiques avec les élusims, moi avec les dragons. Le
                    miroir te révèle des vérités cachées ; le cristal-qui-voit me montre des
                    événements passés ou futurs. Et Le Livre des Secrets ? Les
                    paroles qui nous ont permis de renvoyer la Kralaane au fond de la mer ? La
                    formule pour appeler les dragons ? Ce ne sont pas des pouvoirs, ça ?

                La petite fille lève sur son frère un regard anxieux :

                – J’ai peur, Cham.

                – Moi aussi. Un peu. Mais… 

                Ouvrant les bras, il déclare :

                – Mais c’est formidable, tu ne trouves pas ?

                On va faire de
                    grandes choses, nous deux, tu vas voir ! Et, pour commencer, on va délivrer
                    maman !

                – La délivrer ?

                – Oui ! Tu te souviens de ce qu’a dit le nicampe, avec sa drôle de
                    façon de parler : « Otéron croit qu’Elle s’échappe. »
                    Notre mère est donc enfermée, prisonnière des Addraks, peut-être. Otéron a dit
                    aussi qu’elle repartait très vite du Château Roc, et qu’elle semblait effrayée.
                    Elle craint à chaque fois qu’on découvre son absence, je suppose. Elle serait…
                    punie ou je ne sais quoi.

                – Et, de sa prison, elle nous a envoyé une messagère, la chouette
                    blanche. Elle l’a sans doute apprivoisée.

                – Oui, et maman a des pouvoirs, elle aussi. Pense aux mots qui
                    apparaissent par magie sur Le Livre des Secrets ! Elle
                    nous demande d’être prudents ; en même temps, je crois qu’elle a besoin de notre
                    aide. À nous trois, on réussira, j’en suis sûr ! Maman sera libérée.

                Nyne acquiesce,
                    un peu ragaillardie. Puis elle s’exclame :

                – Seulement, elle est où, cette prison ?

                – C’est ce qu’on va découvrir, affirme Cham. Ton miroir et mon
                    cristal-qui-voit nous aideront peut-être à…

                La voix de leur père, qui les appelle d’en bas, interrompt leur
                    discussion :

                – Cham ? Nyne ? Vous êtes rentrés ? C’est l’heure de préparer le
                    déjeuner !

                – On arrive, papa ! lancent-ils en même temps.

                Avant de descendre l’escalier, Cham met un doigt sur sa bouche. Nyne
                    hoche la tête. Ils sont d’accord : comme d’habitude, tout cela restera leur
                    secret. Pour le moment…
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                Une tour mystérieuse
            

            
               
                La journée paraît interminable aux enfants. Ils s’acquittent de leurs
                    tâches de l’après-midi : Nyne soigne ses lapins, Cham aide son père à la
                    bergerie. Puis, avant le repas du soir, le frère et la sœur se mettent à leurs
                    exercices de calcul et d’orthographe, comme ils l’ont promis.

                Seulement, ils ont la tête ailleurs. L’un comme l’autre, ils ne
                    cessent de penser au message de la chouette blanche, à leur mère prisonnière. Ce
                    secret est lourd à porter !

                Antos se fâche un peu :

                – Cham ! Un
                    adjectif, ça s’accorde en genre et en nombre avec le nom qu’il qualifie. Nyne,
                    ton addition est fausse. Tu as encore oublié la retenue.

                Tous deux opinent de la tête, confus et troublés. Si leur père
                    savait ! Il ne prêterait plus aucune attention aux accords et aux retenues,
                    c’est sûr !

                À l’heure du souper, l’éleveur de dragons trouve ses enfants bien
                    silencieux :

                – Vous n’êtes pas bavards, aujourd’hui. C’est ce temps de neige qui
                    vous endort ?

                – Oh non, mais… On a tellement joué sur la colline, ce matin, que…

                – Oui, on s’est fabriqué une luge, et…

                Cham et Nyne s’embarquent dans un récit enthousiaste. Ils en
                    rajoutent un peu pour paraître plus convaincants. À la fin, Antos sourit :

                – Vous avez eu raison d’en profiter ! La neige ne tient jamais
                    longtemps sur l’île. Demain, elle aura sûrement fondu ; je compte sur vous pour
                    m’aider à arracher les derniers plants de choux.

                Ils acquiescent,
                    débarrassent la table, essuient la vaisselle.

                Après quoi, Cham propose :

                – Une petite partie de dominos, Nyne ? 

                Sa sœur lui jette un regard interloqué. Elle comprend alors qu’il a
                    lancé ça pour avoir l’air « comme d’habitude ». Elle répond :

                – Oh non ! Pas ce soir, Cham. Je suis trop fatiguée.

                – À vrai dire, déclare le garçon, moi aussi. Je vais me mettre au
                    lit.

                Ils embrassent leur père, s’emparent d’un chandelier et s’engagent
                    dans l’escalier avec des bâillements exagérés. En fait, ni l’un ni l’autre n’a
                    envie de dormir. Ils ont hâte de se retrouver pour discuter.

                Arrivés à l’étage, ils disent bien fort :

                – Bonne nuit, Cham !

                – Bonne nuit, Nyne !

                D’en bas, Antos entend les portes des chambres se refermer. Il ne se
                    doute pas que Cham est entré sur la pointe des pieds dans celle de sa sœur.

                Nyne sort de sa
                    cachette – sous une pile de mouchoirs – le mince papier apporté par la chouette
                    blanche. Elle s’empare de son miroir et, à la lumière tremblante de la bougie,
                    les deux enfants relisent les mots tracés en minuscules caractères :

                
                    Enfants chéris,
                

                
                    ne montrez pas trop vos pouvoirs !
                

                
                    Les Addraks vous détruiraient.
                

                
                    D.
                

                Et, de nouveau, l’émotion leur serre la gorge.

                – Bon, soupire enfin Nyne. Comment allons-nous délivrer maman ?

                – Seuls, on n’arrivera à rien, admet Cham. Il nous faut de l’aide.
                    Avec la formule pour appeler les dragons, je peux alerter Nour ou Selka.

                – Et moi, en me concentrant très fort, je réussirai peut-être à
                    prévenir Vag.

                Ils restent songeurs un moment. Puis Cham reprend :

                Mais, tant qu’on ne sait pas où maman est emprisonnée, ça ne sert à
                    rien. C’est le moment
                    d’interroger le miroir et le cristal-qui-voit, tu ne penses pas ?

                Le miroir est là, dans la main de Nyne. Elle le pose sur sa paume et
                    le tient à plat devant elle. Épaule contre épaule, les enfants se penchent pour
                    regarder la surface de verre. D’abord, ils n’y voient que leur propre reflet.
                    Puis une brume l’envahit. Le frère et la sœur retiennent leur souffle.
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                La brume
                    s’effiloche, et une masse sombre se découpe sur un fond de ciel gris. On dirait…

                – Une tour ! murmure Cham.

                L’apparition ne dure qu’un bref instant. Une nuée noire recouvre
                    l’image, qui s’efface. Le miroir réfléchit à nouveau deux petits visages
                    anxieux. Cham sent un frisson de peur le parcourir. Il dit tout bas :

                – Cette nuée…, ça ressemblait à la strige. Darkat le sorcier ne veut
                    pas qu’on sache où maman est enfermée.

                – Tu crois que… qu’il sait ce qu’on fait ? balbutie Nyne, effrayée.
                    Tu crois qu’il… nous voit ?

                Le garçon secoue la tête :

                – Possible… À moins que ce soit un simple sortilège de protection,
                    qui se déclenche automatiquement si quelqu’un tente d’observer cette tour.

                – En tout cas, commente la petite fille, c’était la tour d’un
                    château.

                – Oui, une forteresse située dans le pays des Addraks, j’en suis sûr.

                – Ça veut dire
                    que c’est très loin ! Au nord du royaume, de l’autre côté de la frontière !
                    Comment irons-nous là-bas ? On ne réussira jamais, Cham !

                – Interrogeons au moins le cristal-qui-voit.
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